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APRÈS LA MORT DE DARLAN 
< Wlitnttnn Poat > éont qtte li 
bniMN dlapuitioii Ae l'amiral OU' 
ta à IKTC&I» d» «nadM déelskioa 

ooiMtltue un tftebeax 
pour  IM   puiAuncc* 

aMto-waoniMB. H B'«t pu flocor» 
om^aUL poumult le journal, qua la 

l Oiraiid 
i tea territotrat pla- 

i aon contrûlc. 

Au 
■ur l'aiBlral Dartsn. 

 17. — On mande & 
r « A«onHdnlnf«n » que l'a»«as- 
iteat âe l'amiral Darlan a suacUé 
à Haw-Torlt une Ta«ue de rive InUl 
matiefL Cet incident. a)oute-t-oc 
awra probablement d'importantes 
jtecreuiaiona daiu un très procne 
mtmair « ion craint m*me que de» 
c é»én«nenta imprévus » ne tar- 
4aront pas à se produire en Alrl- 
^o» du Nord 

iiu de Yidiy 
Vichy. M — Le* cercles ofîicie;* 

vtehTBaols ■oiiUenent tout partar.:- 
Ulrement à propos de l'oasassmat 
da famiral Darlan : 

1* Qua le général Kuenhowcr n'R 
•utorlsé la diffusion de Ilnforma- 
tton annonçant l'attentat aue dix 
knres acn'te que celui-ci w fut pi-o- 
doit : 

!• Que Jusqu'à l'heure actuelle or. 
tfDore toujours le nom de lauteur 

On précise encore à Vichy que •-! 
an l'occurrence. 11 s'agissait dur. 
français   fidèle   au   gou\emen»en: 

tMn du . 
ttf à laisawtnat l'émauaur da Lon- 
dna a déclara que la balle qui avait 
touctié Darlan avait résolu tm pro- 
bMHM ardu et éltmlné uns rnnde 
dltriculté 

En m«me temps que d'autres 
coaunantairca anglais, cette asser- 
tion révèle suffisamment que 'es 
Britanniquea avouent d'une façon 
cvnlque que le meurtre navalt pour 
but que Is défense de leurs Int^réia 

Au cours de ces damlèna semai- 
ne», le conflit surgi entre l'Angle- 
terre et l'Amérique du Nord au su- 
Jet de la position nord-africaine 
sest envenimé notablement, Dar- 
lan étant im homme de main dt 
Rooaevelt. Il avait aidé les Yankees 
à bisser le drapeau étoile en Afri- 
que Tout comme la Prance avait 
drt baisser papillon à Pachoda. en 
présence de lacUon coloniale an- 
glaise. l'Angleterre a dû s'Incliner 
devant les KtaCa-Unls en Afrique 
du Nord. Darlan eut tMnbé sous e» 
coupa des sbires de M. Churchlli 
Il n'est plus personne au monde qu. 
aura encore quelque dout« sur ce 
point. 

Dans son commentaire sur .a 
mort de l'amiral, le correapondan; 
diplomatique de R«uter observe . 
c Le destin de Darlan constitue un 
avertissement a tous les traitics ». 
Nous ne pouvons quapprouvfr cet- 
te opinion. A l'époque où Darlan 
fat&alt grand étalage de son colla- 
boratlonisme. il se plaisait A repe- 

U LEÇON       |U 
DUN ASSASSINAT 
taum oi LA pwmi» »*•■> Burma. 

matra. 

a «SUR LE FRONT DE L'EST 

« Acte ausBl lAeto qu'halasa- 
ble >. A dit de son oOM M. Cor- 
dell HuU. secrétaire d'SUt aux 
Affaires Etrangèm. 

L'émotion est al vive aiu 
Etats-Unis que le correspondant 
du rrand Journal suédois < Alton 
Tidnlngen > n'hésite pas à écri- 
re que « l'Incident aura proba- 
blement d'importantes répercus- 
sions dans un très proche ave- 
nir et que l'on craint même que 
des événements imprévus ne se 
produisent & bref délai en Afrl 
que du Nord » 

A Londres aussi, on suppute 
que la < brusque disparition > 
de l'amiral Darlan pourrait pro- 
voquer dans les rangs de la dis- 
sidence française en Afrique du 
Nord, un certain flottement 
Aussi est-ce sans surprise que 
l'on apprend que Vex-général D« 
Qaulle a l'intention de faire pro- 
chalncTnent un voyage aux 
Etats-Unis. 

E>es déclaratlon.s des uns et 
des autres, II ressort donc, sans 
l'ombre d'un doute, que le crime 
n'est qu'un épisode de la lutte 
entre les < Alliés >. Il pourra être 
sérieusement médité par ceux 
de chez nous qui croient encore 

désintéressement   des   An 

•• LA pmMikiia r*OB> 

Aadamen. Nlcobar et tiu- 

«UmC DE LA PUMimC PAQE 

Dans c« même dlaeours. âhlmsda 
a CMolaré qull était de la plus bau.c 
impoctanoe que grAce à l'activlU 
glorleuae de la marine Japonaiat U 
champ d'action militaire ait pu étr<! 
agrandi.   Les   Japonais   envisager.:   
acttwliement trois zcmes atrategi-iri^n^_, 
ques : X- l'Ooéan Indien ; r- Ie»|J^t ' 
eaux    territoriales    australiennes   ;  t^„^  ^^ contmgents  de   fanta:» 

Les JHtaDatiNS ferrmires 

territoriales 
S^ l'Océan Pacifique, 

Shimada donna ensuite un aper- 
çu des succès remportés Jusqu'à 
l'heure actuelle. Furent coulés : 
il cuirassés. 11 porte-avtons, M croi- 
seurs 48 destroyers et 93 sous- 

, marins, en tout 1.1 millions de ton-, 
Inès. *olt 38 % de la flotte de guerre 

antre la Tolta et la Don atnsi que 
dans la inDde boucla fame« par 
«• demltr fleuve. 

Au cours de Is réduction dlmpoi-j        ag ai«w:va ■■^■«■OCB I 

E^.'^,i^?^.*^„?f^^fS*  'în>»'">« ™t   bombardé  rtnc««n.ertl 
m   du   p«rt«s   particulière-L.„JQJ^ ^J^ Mo«cdu 
s*rères_m_»_tt«quani__4 _l»l    ^^ ^^ ^ ,, .^llr, lu dipendan ■ 

;rs de deux gares ont eta mises en; 
Bins  et  ses  formations  d'éléments 
blindés. 

Suite a et: raid meurtrier, toutes 
les pouaséea aovietiquea déténéri- 
rent en opérations isoiées qui fu- 
rent aisément rêdu;ies par les trou- 
pea allemandea. d'autant pltis que! 
d'autres    formations    d avions    de 

américaine, anglaise et hollandais-^   ™h-*    nam    lermie'lJ *e   trou- wr> «„t« Mn.vir*.. A^ iFii*rr*. -nn*. «*™°*''-  P^rm.   lerque.ies se   trou En outre. M navires de guerre enne- 
mis d'un autre type furent coulés 
Purent endommagés : B cuirassés 
4 porte-avlona 19 croiseurs. 33 dev 
troyers. 60 sous-marlns et 38 navi- 
res do guerre d'un autre module 
Enfin 424 navires de commerct 
ennemis d'une Jauge globale d»: 
2.270 million* de tonnes furent e.i 
\-oyes par le lond Purent captures 
9 navires de guerre ernemis et 
S03 navires de commerce dune Jau- 
ge totale de 230.000 tonnes. LA m:)- 
nne Japonaise a abattu ou détruit 
3AS3 avion* adverses 

Au cours de son discours. Sblma 
da a insisté sur le fait que la ma- 
rine Japonaise a depul* le déb;' 
des hosnlités envoyé par le fond 
environ 38 ""n de !a flotte de guen-i-, 

,amérlcano-ane:al.<^ et bollandatse 
Riais et des Américains dans leUvt^c ur.e Jauge globale d l.l ml'- 
confllt actuel. Personne ne peut lions de tonnes. Ei:e a étendu îT- 

valent étalement des escadrilles 
roumalnea. continuaient a pilonner 
l'artillerie ennemie dont 1 intenren- 
Mon fut sans cesse entravAe. En un 
seul endroit, 8 pièces de calibre 
lourd furent mise* hor? de combat. 

Dea avions a court rayon d ac- 
tion attaquèrent également des co- 
lonnes de ravltalllemeiu soviéUques 
et détruisirent plus de 70 camions 
automobiles 

La pcne de ce charroi, compote 
easenliellement de vehlcu>s char- 
gés de mimltloru et de carburant. 

reu. 
Des bombes ont également été| 

âcbéea   sur  plusieurs  aérodromes. J 
Un avion soviétique qui venait d'st-p 
-.errlr a  été détruit 11 

D a!;rreB projectiles ont décimé 
des colonnes de t-ransport se dépla-j 
Tant sur les routes k Vouést et au. 
lord de Moeco'.! 

30 écoHers du Nord  Trompéparl'ob«nirité 

sont partU de UUe       ««> camion-auto 

pour Vichy tombe dans le canal 
1L£ CHAl'FTEIB EST KCTmOITM: 

I «eroBt reçM le 29 D«ced»re NOTE 

fu le Maréckal PéUia 
M. Aodre Oniei. M ans. clMut- 

feur. au mrrUx âe M. Florent Ma- 
jhieu.  négociant,  rue Marmo'.an.  à 

Lea entanu de rt»nee or- eu une'V"''"""""   «, fil?»".   "?'.'?' 
Ide« gén«reuM et touchante. Sousi«ol' »n travail tennlnejk «on t*^ 

... --.-■<.»   pour y   remlaer «on  camion Le  CMHMB^M  MUHU      1 ia dir^ïlon de leuii m'altret l'.s te r»»'    ..        .               ,..,.„„» 
Helalr.»,.  Ji.  - Le communiqueront ,rcup<i. afm de eon'ectionner;auto™>b^ellJ««ndiUtl avenu. 
Cltalre t^nlandai. ert rtd.»é eom-jde menu, objm qu, ont e-.e vendu.; Ja.dherte quand arrv«j^r le Po^^ 

au profit de leur, camarade. mal-;<l" Faubourg de Pan. aon vJWruI' 
    i»««K..   H«n.   )A  canal  de  î Eecaut. ^f gjlt   - au proilt ae leur, camaraae. mai-,-*" VI   H i         { 

Dan. 1-Uthme d, Canflle «t'»".'' m;:i^-^e',^™nTau'u ,"?n S"r"Jifïe l'ob^'û"'.!.. le. travaux 
"' '"™'?i™ôu''ch« 'ÏSÎÏÏ'St.ffm; 'St^f>î^""^ha' d'e^a^ |<i< ~u,eta«e furent impo-iBle . 
qupR   «carmouches..   Dan*   1 isuimp ^    nriai   rfan. ion  hùieï  du dimancne matin les pompieia. sous 
dAmus. les tentative» de letjneml cj!! tvJhy     *^ * ^ ^^ 'les ordres de M  Chant^. Commji. 
de pénétrer  avec  de  faibles  forcesIP""; »  vicny.        .^^   ^^      ^^^^     ^ ^^    Ueutenant 
dans nos positions ont été rcpou.'^-i    Le 28 décembre. Ils seront là 1.200 HQ^   ^^„^ équipe de saoeura. après 
ses.  Les  BolchcviRîfR ont  perdu ai bambins venus de tous  les points ^^  'long*  etforts   réusaireni  a   ra- 

„._ „   —  -efte occasion  300 morts.  Dans  le;du   ps>-8.  offrant   au   maréchal   tcj^e;,,,. ^u^ la berge le camion  : ie 
eut pour resuliaU de freiner toutes!secteur sud  d.i  front de  l'Est.  oe|prodiui de leur collecte, somme quiiçorp^ «j^ iinfortuné chauffeur, qui 
autres opératona offensives de l'en- peut*   détachements   ennemis   qu:,permettra,   au  chef   de   l'Etat.   <ie|)jat„tg ^^^ pasteur   a été prov.joi- 
nemi. Des chasseurs allemands qui|montBlent en ligne ont été di«i>er-|g(,u;ager.  au nom  des écoliers d«|rjTO^nt t-ansporté à la Morgue 
escortaient   les  escadnUes  danons.séji  par  le fej c"e  notr*"  infanter:* ; Prance, des enfants malheureux, eti     L>nquéte se poursuit pour détei 

I 1 miner le;, causes exactes de ce pé- 
Dimancbe à 15 h. 30, no^ 30 pe-'nible accident et la navigation na 

heure dc;e*.< nullement interrompue. 

Laval   ou  d'un  ressortissant   ai.*-boratlon*ne. U ae plaisait *"•!>*•-;-V.'""^:"^Vr.rr"H^iiîî^;!.;^ 'T,'tr,li;i^V^non^"iû';^u>n'Afrionrîru'srrtlVolga et le Don.  tes"BoecbeviFt«aicette 
mand ou  italien,    les   agences   1^,tw que sa famille avait mené con-plus     se     faire    d Illusion     '^"'^ °P^^""?^J^;^ *"o«In i^^^^^ 

anglo-saxonnes  se  seraienijt„ l'Angleterre une lutte qui avaiMl'achamement des c frères enne-'e^_a ^}.\'Lsf^. ,^,_t?..-  J..  L.'l' ,   
empressées de doiincr   toutes  pre-t^ju^.^ u^^g cents ans et au cours dejmis >  à vouloir s'accaparer de 
cislons  désirables sur  son   -dentiuMi.quene  elle  avait  été  presque  en-mos   provinces   d'Afrique   et 
et ses convictions pol-.tiques ...   ... 

Une déclaration 

de M. de Brinon 

laque: _ 
liiérement  terminée,  A  l'heure  ^c-;crime apporte une nouvelle rai- 
tuelle. :. est devenu lui-même »;son au peuDle de France de com- 

'victime des méthodes d*mocra.i-, ^^^j^^ ^j^ ^ ressaisir et de 

IS^^t^n*'?'T«.*î^nr. lUticï^^i'alre lever la terrible hypothè- 
P'^tVr^'df'Kmiq^^r^^r ^"« ^« Anglo^axon. font 
\-eltlem^ sont l'expression de r-s-lpeser sur nos colonies qui fran- 

aux environs  de  l'Afrique  du   Sud 
depuis    mi-mal    de   cette   année. 
36 caritos ennemis Jaugeant en ;o:;t 
270.000 lonnes 

de-combat  ont abattu 8 avions so-[Dans le haut-nord, un de nos «rou |DI^ ^jt gu y «Q 
vietiques pes d'assaut a attaqué une patrouil- 

AUX dernières  nouvellee. on  an- ie de reoonnaisaance ennente. Des,        .„-„„.. j,. «««H 
région  entre la|vingt  et  un  homme)'  que comptai? titseiilan^ V^,,': „   ,^„   vov.« 

-      - patrouille.   d;s sept   ont   cîéile'-ir d^P»!^   pour  ce  lf«}8 ,wyag« 
*^ [ont, ete  accueiliis  à   Ihôtel  de   la 

Prefecture régionale du Nord, par 

nonce que dans  ; 

i; 

M Le Hau 

U Sne hiignét comBOfliste 
«■cerclée 

Nankin. 27. 

(       Quartiar   Oénéral  du  Fuahrar. 
I l'ai-mee commimiq-;* 
1      Au  nord du   Tarah.  l'annami a  déeianeha da nauvaHaa at vainas } 
I attaquas centra las pealtlom aHamandsa. Las Russe* ant subi da san- ! 
iglantas partaa. Vingt-nsut chars d'aasaul savléiiquss ant et* détrutts 
lan cat andralt. Entre la Velga et le Dan, ainsi qu* dans la ragton du 

I- ^rvr^r, h.KH«. D»"- <»~ •«aQua* ruascs oantinualtas ont «cheué devant >■'■*««*"" 
,t<..w^..a.. -^..-  . —,   _„,-_,  ...       Le rappon hebdo-      ,',.._, -. _., trwioas   Au cours de contra-attaqua*. dss affectifs : 

26   —  M   de  Bnnon  qmiprit criminel qui se cache derrière[çalscs   doivent   redevenir   fran-1madajre du   corps   expéditionnaire, Jf,,„,„^ ^nt rafouié lac Soviets en pUialaurs points. Quaranto-doux 
quitter  Pans   pour   queljla phraséologie vide dft toute subs-içalsps ! nippon en  Chine fat étal de nou-;,„_i„   blindas   ont   *té   détruits.    Oa   pulaaantoa   formation»   de    la 

  ■ 1_,.,    .  _. ^^^ veaux   succès remportés   au couis\4i(t,yaf|, «t das avions d« combat hongrois du type rapide ont secondé. ' 
1 -   D-^-:J..A   I-^..,     ?^^   operation*   depuration   contre „„„ „ ^^r, l'armao torroalra dans ocs combats. .  .    ^   „ 
Le   1 resident   InOnU    ' '^ troupes communistes chlno:set>       ^^ Q^^ ^m pouaséas locales atfoctuéos sur la rive orlanlalc du Dan, ; 

dans  la   presqu'île  de  Cïiantoung .^^  traupas   itangraisos ont  détruit  un grand  nombre d* postes  de , 
^^»^U   -...«^.^ ;^  ^"^ décembre, des forces armées o^mbat ruasas cl anéanti lours garnisons. 
recoil   QUaire mppones    ont  déclenché    une ma-,     AU nord-ouest d* Voroncjc «t a l'ouest de  Kalouga, l'annoml a subf 

' nceuvre  enveloppante  dans  la   ré-,||« lourdes pertes au cou a de nos fruotuausa* attaquas. Des prisanniara 
0*.mmm.U^m^0^À^^^^m 4«.»^* i*"^" *^« Toun«-Tchouang. aboutis-;at du butin ont été ramonés dam nos lignoa. Doc atUquas localet 

I oIuDaSSaUeUrS lUrv» ;sant. le 35 décembre, à Iencercje-,d«cl*nchcss par los bolchavlstos dans le secteur contrai du front ant 
. «!.rr,»rt- cnir »Mt fci-Hr* à Ankan i ŒP^t du groa des troupes de la Se été vouAcs a nnsuooas. Au cours de combats acharnés, les troupes ' 
M fim^t^rir r turc de KmbvMhew'brigade Communiste à Chantoung. ailamandas occupant la base da Wallhuo Luki ont ropousaé de nouvclloB 
f^vw.«t- ItL-hT^'n An rnrTK '-:D'PiJ'» la fin dii mols dernier, les atuquoa onnomics entreprises a l'appui de char» btmdé» et d'effectif» 
VÎnTtrn.^^ riTd^ânche ^^^ uifiigé à 1 ad- do laviation puissamment soutenus par l'action de rarftliene russe.     ■ 
;Î-M? -iT T^^h^raî?^ cSnL^Huîiïi lv*r«»Jre des pertes selevant a 2,000,      Au cour» de ses vaines attaquas au sud-eet du lac llmen. l'adversaire 
,^^k'^ib^adeu7'^u^^"^l2ndK^it^^^ '^   J^^s 0<^  ^^j^ prisonniers   s p^du 10 char, d'asyaut. 
iHussein  Bauf  Orbay.   est  atteiidirP* grandes quantités de  mat<>r-.."i 

Un garde-fik 
horriblement mutilé 
par une locimiotive 

à Trith-le-Poirier 
Paris. 

Tient  de qu:     ^,—   ^_,. ,— . , 
ques Jours a reçu avant son de-i tance et les discours humaniuir^ 
part quelques représentant* ae;deii démocraties occidentales- Il se- 

■ presse auxquels il a encore lait ccr-.rait intéressant de voir un peu ce 
taises déclarations sur l'assaaslua: >qui se passe dans la coulisse chez 
de l'amiral Darlan. inos    ennemis,    si    l'Angleterre    et 

c En se mpttant au service arô|;'Amérique   du   Nord   «Knmencent 
Américains. dK-Iara M   de Bnnon |<iéjà mamtenant à liquider par l'ai- 
Darlan  a agi par ambtnon  pohii-isasslnat    leurs    différends    politi- 
que Or. Ces: un secret de E^^;lchJ-'que.c v 
nej> qu'en Alrique les Aménca.nû 
et les Anglais soni devenus de dan- 
gereux r.vaox. Il es: probable, ajo".;- 
la-t-il.   que   la   propasande   angio- 
saxonne mettra tout en œ^ivre po r 
:ach^ de demon:rer q;ie l'assassin 
a agi sous la pression de l'Axe o-: 
tout au mo;n.» sous celle du gouve.-. 
Bernent de V;chy. Le secret qui estIVichv. 2.   ^Op^O^^^" 
tenu   sur   1'  " 

M. Emile Sabloo. 70 ans. demeu- 
rar.i   : ne  Oustsve   Dlory.   à   Trtth- 
to-roirlor.   e;ai-   chargé  de   la   tu-- 
veUlance dct   iils téléphoniqueb 

M. Pemand Caries, qu'entouraient 
Commandement de '8K- ** Cardinal Liénacrt M^ Dueï. 

I Recteur de lAcadcmie de lAue : 
; Mgr Lotthe. M. IlielLer de Poncho- 
viUf. Délégué du Secours National . 
M. Piedvache. Inspecteur d'Acadé- 
mie, et M. le chanoine Lepape 

Après que M. Hovaere. Conseiller 
National et Dé'.égué k le Jeunesse, 
eut préaenté ies 30 f messagers du 
Nord » il8 garcoiia ei 12 r.îlettfs». 
Q\i'l\ accomii;<KnalT dans ce voyage. 
le  sj-mpa:hifv:e et  dcvouc  anima-    
teur des c  jeune»  »  monira  à   M.'io.-ig de la l«ne du chemin de ftr 
le Pretet Régional, ainsi qu'à 3.E. QC    Quesnoy-Valanctonna» ; il    se 
le  Cardinal   Uenarî.   le  Ohéque  de trouvai:   pour   assarer   son   sen-tce 
ns^lg frs qeu ces enfan'.^ sen al- mtre la hal:e de Malnc-Famart et 
laier.t  offrir au mareclial de Fran-  ;a «arc de Trith-lo-Poirtar, i<H-squ .1 
ce. de la part des écoliers du Nord,  fij-.. au cours de la nuit de sameôi 

Très   impressionnes,   M.   Caries. 4 dnnanche et par fuite de circoii.'^ 
Préfet  Regi.v.ial,  et  6 E.  le Card:-, i^ncea non encore déterminée» par 
nal LiénarT léhcitèrcnt no» eniant* irnquéie  qui  est   actuellcmen;   en 
dont    ia   coiiecîe   allait    pei-mef-re cours,   tamponne   par   une  iocomti- 
de .«recourir  les  petits malhrurei:>:   ;jvc d'un tram de marchandise^ 
Dan5  leur« aliocuuniis  ils  !cu.- de- ^Q.,   corps   ftii   retrouve,   dimanche 

»rau ia cnara a■>*■». ! mandèrent   de continuer   a auner n-.aiin. aiïreuaement mutilé^ 
Dan» le HauT^ord, das stukas ont pilonné au moyen do bombes du   davan'^ge le maréchal, de piofuer     „   Bnsville  Maire de TrttHMmt- 

  iHUSsein   «aui   ^rD«y    «;   «;,|«i;°^,de -uT^Vt dëTvr^ o'iii été cap- oillbee lourd, dos batteries eoviétiquoe établies dana la presqu'île dos   ae c*> qu lis seront a ses côtés c pour Léger, saisi des laits, ae rendit  de 
Vichv  Le secret qui esMvirm. ..    - v... uc.-.. dans -'« Jf"„^*.^?Prmh.i2^,r d^ïàS^iSir*» Stf*» N:p^. "éohaurs ainsi que les InstallatlonVïorr^vlalro. do Kandaiakcha. bipn > regarder oans les yeux pour, .u^-e sur i^ ^^.'^J" J';2*"„^' «"■ 
■den-ite   de   iTute-^   et mUieux autorisés de Vichy qu'a ne ât,l"^*ï■..h'"ï^*'?^M^^,?n.^■' 1^ i" " l'*^ Décembre. 30 avion» sovtétiquas ont été doacendus. Dos oM>a- , essaver d   -.ive ce qu :1 pense, de .1.1 darmenr de «'•«'•""•!,«;':, P'.'^ 

son execu-ion Mnl a-re fonne de,peur v avoir de doute que les An- SL^'*L'^'L''^a".JS ,fu    ;ilT/ ^^ <^.: fllnittl honKarilé àrlHtt  do transport   aérien  ont  ravitaillé,  de  )our  et  de  nuit, dans isouhaiter une lomt.ie vie encore oe ct^a aux constaiations d J«ge^l^ 
SScS^^n d"rwî^^-irdr--- Sez   » gla.s  n'aient   t:ré  \ts  ficelles  dans **«; ^^"f   f^?*f"ti* '"^^ t»r^»   ' WICBl» OOBMrOC ,différents  secteurs   du   Iront,   un   certain   nombre   de   postos  avancés . ia  part de   leurs  petits camaraaes. corps iv.l recondiu- a «2.^^^;;-. 
PTWXS  ena.r... c oonaa... assez   * f^^iJ^t ^^^   lamira'   Darlan   o:\*^-- *"r» ^^^- . '» semaine procha.       Bangkok. 27   ~ Dans la nuit de autour  desque)»  d opiniâtre» combat» »e  déroulaient. , et dT revenir de ce beau voyage avec ce pénible accident a provoque une 

i-p se soicn- servis d'aaents gaullis-'?*'-   '^rieconterencf   des   amoassj , yç,,(jj.edi.   des   avions  nippons   ont.        En   Libya,  on   ne  signale  que   raelivite  de  patrouilles.   Do»  avions iconfiance et  en faisant  le scrmeiv   pénible emotion dans la Commun- 
ed ^u?con^?t'releKcnme'*=*''"^^^   ?r »PP^"^ ^^' '^^ qustreli   nouveau,   attaqué    Calcutta    en d'assaut allemand» ont harceléien vol» a ba.se ailltuda. das contingents   de drmeurr I:dè'.men:  attachés a.i où le défunt, qui eta.t très conn' 

te* pour commet.re leur cnme        jambassadeurs  seront  reçus par  -ç H^^ut ^^gues qui se sont suivies à britannique». Au cours de la nuit, le port de Banghasi a été attaqué " '     "  " 
De tous les Journaux de la ^onelpresident d'Etat, ismed inonu   qji|y^ ^^^^^ dtntervalle, avec efficacité. 

ex-non occupée, seul le «Monlteurv'opp'-J'-'-  '*  '-"  °^  '* semaine ae.-,    ^-^^^^^^  paj-.    > senrice dinfor-  
Beriio. 25   — A),  sujet  de la  de-jconsacre     de»     commentaires     au'tucre est de retour a Anxsra ! mations britannique annonce 

Les Anglais se soit servis 
des Gaallistes 

poar counettre le crime 

ROOSEVELT 
n'est pas content 

claration de Roosevelt, selon laquel-'meurtre. « Tandis qu'à Washington 
le le « lAche assassinat de Darlan »iérrlt le journal, on verse dea larmes 
serait < un met:rire de grande clas-ld'attendrissemenr.   on    m   livre    â 
se  ».   la  Wiihelmstrssfe   remarquai Londres a une véritable danse du 
qu'il   faut   voir   !«   un?   attaque   ftisca'.p » 
peine vouée contr*- ChL:rch:r.. Cfi'r- 
déclaration  ne  fa::   qu'exprimer    .1 
coere   de   Roosevel:    de   voir   ■:e> 
p.ans  pour   l'Afrique   d:i   Nord   de-, 
loués par ce  me'irrre  instigué  ;);.: 
"  Pr^-m.er m;n?str.' ancla;.» 

L'assassinat est >n fait 
encoura^iat ponr TAxe 

EN âFMQUEDURORD 
<>uiT> o( LA pmMKi» r*a« 

Le rayitaillemeBt anéricain 

attaqué par des Marocains 

L'opposition Noël au Foyer 

Bf.. n. 2,   -  Le D' Schmidt, rn. !      jj^^ no :vf:iM d» Casablanca par 
l«    1 :. j ..        ..■*'* ^<'^'""" o» 'If'"' "■ "'""'''',venues à Tanger nous apprennent m*ni   de   Calcutta,   dea 
UarlU avait IHnMe priteCtHUi a.lemand   d«s   A/Jair«s   étrang*.-»s. ;,„, j^, bandu de Marocains conTi-.pona,s ont  ;eie du  tracTs.   exlio.- 

Tanner   M   - On innreiid cl»   '^ '"'■  ''"'  '""arl"" suivantes au nuent à altaduer > ravitaillement, tant   la  populat*n   à   évacuer   les 
irer ou.    am.r.   n«r ,n i^ ra-i  rt.^^"^""''"'""''"'"  <l'Plomatl<ii» du   D.|OTéricaji destiné aui «amiaons df!qua;t;er! de  la  ville  où sont éia- 
,^AÏ A^^':,!^J.:^JrJt\L. N- B- >" »■')'• "i" '"'™-'« <" Da..|iinter,eur du pays   Les Marocain., bhes .es installation militaires aji- 

'abattpnt   d'abord    les    hommea  du alo-americaines, afl:: de ne pas ex 
convoi   Pt   ."e  retirent   ensuite Can> pofer de.*; vies n:r.cJo.ics, on ' " 

be rajd aérien dj'ige par les Ja- 
ponais sur Calcutta, dans la n:n: 
du 24 au 25 décembre, a été le pi';; 
vigoureux qie cette viile a:t dû s : 

^i^dT^L''^''i!-o^'^\^'^â6e% Canadiens français de* ouvriers français 
sont apparus au-dessus de la vll.e 
en   trois  vsgues successives et   ont ;'      1        —-.liai-,---». 1    DAWIIM 
lancé de nombreuses bombes   De^ a    Id    PODlIQUe H   DerUn 
déffftts ont ete causer- 

Tok.o. 21. — ïjors du 

nére chef de tous les Français », jouira:: de l'estime générale 
Après un repas Ferii'i au Centre   — ••• ~~ 

daccucll de la rue G   Delory. nos %       1 ■ 1 
trente  baml>ins Partaient  en  gare ^^^    doUDle    aSphjTXie 
prendre    à 17 h, 24    l'express   de 
Pa:ii^ 

Leur retour est ai:endu pour mer- 
credi 30 courant, a 18 h. JO. à LiUe. 

à la politique 

^^^% de M. Mackenzie King 

DANS LES P.T.T. 

mande il y a quelques jours la ,>:0' 

ÏÏSf*SÎS-V,?n/.'^in'"^f'^;;';f.* i:;'H,';„i;Vwff.î"'2?J^,i*J^Im"''liî» ™™t«n'   »«< " •«"" «> 'l-tcre dai^s ce, tracts que lea Icrces ^   l   «mér.cames en   Alnque/iu.d une  parfale  sérénité  devant   ;e' et er munition- laenennes mppones ont commence 
Nord. On en conc.ti: qu'il se sentait'meurtre anglais, car lorsque  aeu»,     „,   .    ,       .    o .       i.âi >  bombardemêi-.t   intensif de  l'ar- caise 
■!*Jà    menace   depuis-   in    cei tain allié» comme 1 Angleterre et l'Ame-    DoUSSMfl M MairC Q AlgK      mee et de» établissements m:' 
temps. Il faut interpreter dans   elnque en arrivent à ne pus régler     ^ -   ,   „    r*,= anffin-nmerirain 
même sens sa récente déclaraiiort leurs d.fférend» politique que par     Contrairement   a'jx   information., rcs an«lo<merlcam, 
selon  laquelle  -.1  ne  restera,t   p,u.<l'assas.sinat. c'est |>our nous — corn- 
longtemps a son jjastc. LamltM, a me dirait Winston Cburchil' 
gardé Jusqu'au dernier moment sa fait encourageant . » 
position anglophniir , ^.^   

I .. , „,.:      .„,..,^,..„....   ^ ^^^ de Bangkok et quelques  

' " ~     " ~" eurSimatiique 
!?Sx'p'S';or:;"^iiïïq~er"ï"iV."rd" <iu!f,;^'i^ ss.rdéT'rïi'i 
■    ■.gouvsmement central. Ils viennentjj.^ p,,„(.,,, -m'^ ^^, 

■    s'uuir dans un P.nrtl  un.-|date loin de« leur». Ouvrier», prijioi 

à Quiévrechain 
On ne ciurait trop recommandr." 

aux iLsa«^rfi d'i aaz de ne négliger 
aucune precaution, cenamea impr-j- 
dences pouvant être fatale». 

de 93 an*, setaicrît couches ."uns 
lei-mer leur compteur à gaa tt en 
.aissant o:ivcn le robinet sur .^ 
quel etail branche leur rechaud. O: 
durant ta nuit, pour une cause non 
rncore     déterminée,   le     tuyau     de 
aoutcho'ic du recnaiid r-        —   - 

ite k Al précision.   M,  le professeur PrleCnch mé en lu même qu« 
... , _    ___j„_. Griiiini t a donnée, hier soir, aux ûU- 

*ocknolm 1-e  cwTeapondant ^^^^ frsneata <» Berim. .-tunla pou. i 
à   Ottawa de  la  re\'ue  éctmomlqiif itrbre   i:Bdulonne:.   ciaii*    la   i^^'Ae 
c   The  EconqmiSL   ».   fduee  à  Lon- STensnts c:e leur loyer de Tiergiiri'ii , 
dres    consacre   un   articlp   au?c   re-qu'ils ont  ln««nieii»*ment  aménRçeeî 
mou^   de   la   situation   politique   au'»' oecorée de leur? propres mains        . 

'Canada   ■ '     cent     précision     ÉtaiT     nec«-»Miirel 
■ '"""" '■• '" '''- ""^ compatrioîe» qui »f |    paris. 27. — De nouveaux con 

U RELÈVE 

ATMOSPHÈRE DE GÊNE 
A LA MAISON BLANCHE 

Confi-airemen;   aux   information.^ 
_ idonnea» i. v a quelques jours selon 
, _^"I""lle»quelles  l'-  ma.re  de Constantir.e 

laursit démissionné, ce n'est pas le, na-^aknk 27 - 
maire de Constantine, mais > mai-; _™;^»*"*- ** ,. 

Ire d'Alger qui aurait démissionne,'î^'\^i.'^="^^f: 

Bugkog attaqué 

Québec   écnt-11. contmuent profondemei,tsllenc,eui«.I«rue. de'«"!«<''P"'«>™'î"i'°jr?^^ Au   matin   quand  des 
doai-ossesdiffiC'jltésaas-iu- i-' <-»plt«le du Reich pendant u'^e .a relevé, son, a.rive» dans '".,„.j,^ mquleia de ne p«« voir le 
•?iîi c??.tSlcanad en de M.''"'•''"'"•'•"•'"''■"""«'^hin-departpmen'^ de ■» M»njnt: f" ™,u, ^énaje. pénétrèrent dans la 

:■!"} li-.îi-'l,"!?.'.!!:....,, .It' un cantique lameuj. |Finilt*re et du Morbihan  A «i'l'^-li^ijjniir trouvèrent   lea   époux 

'"A ''Jii;ne.''le1.Wf'?t mort, ^"BÏ'-'i-P^.ÏJj^ii: 

Madrid. 27 — O;, mnnd^ dt» NA». 
Yorlc a 1 agenc" EFF. c; if :.T no-:- 
velle    de    l'a-sassina'    de    i amiral ; 

Radio Moscou 
contre la Turquie 

UB UYÎre awérkan CMIC 

Stockholm   26. 

Amsterdam,  27   — Radio Mackay 
mmmun:que qu'un i^avire marchand 
américain de tramage moyen a été 

A   propos  du coulé   vers   la   mi-novembre   dans 

bombes ont été lancées. Un certain 
nombre de civils ont été mitra " 
et Tues 

vemem; 
Mackenzie King. En se   relusant  «,    (.„,   ^^,y„  ^j,^,   i^,  prince  -  et Iper    ils  ont 
servir outre-mer. pendMTt la gueiTe.jpiu» particulièrement ?*ri» —  toi.tiQ-;™-  nréfet   A Vannes, le pre 

•M-»- ,.ïou3  les ordre» de  l'Angleterre,  i.s en   reâpecisut   le   caractère   ramllîaljj. Morb^an et  If représentant  du     ^^^   geiiaannr» 
Des avions enne-i ont    déjà   compromis    l'effon    d-d?N<S;,!?i**''^ ""*"'* ""^ ^'"'leWk^^^^ 

nuit  dernière, guerre du Canada !** îîan. le^.nn.ni d..cour» où U alia bienvenue. * 
le sens du No#l ger-' 

mention   des   ouvrier/ 
iroleiaffeur   Orlnrai 

gendarme» de  Quiév-echain 
ecmataut.. ^ 

la region  ae   IWISKUH.  n   Hurj^uT.^ asU'-er désormais   une le-^ tenté oa des^ae: autres   provinces.   De   nombr^j_.es;^^»jour asu^_^ ^^^ 

Darian   a compietomen:  gâté  l'at-i Jugement    prononcé par    la Cour TAtlantique 
mosphére des fêtes de Nocl a la 
Maison Blanche Roosrvpit, dit-on. 
a été mforme du meurtre peu après 
avoir prononcé devant le micm son 
message df Noe: à ladreasc du 
peuple américain 

De  nombrpux   Yankees,   observe 

d'Appel dans le procès de l'atten- 
ut d'Ankara. Radio Moscou de- 
clare que pendant tea audenCes ia ' 
partialité de la Cour s'est nette-: 
ment manifestée, c La Justice lur-, 

disent  les émissions moscovi-, 

ECHOS ET CARNET 

Quatre appareils anéricàins 

abattus 

CALKNDRIIII. - 
_^ bf» 1M2   — Soie;: 

tes. s comm.£ une action arbitraire; coixner a 17 h 
l'ageiKC   EFE.  cro.ent  que   la  poU 'et   renouvelé   l'erreur  ludicialre  du      Aujourd'hui    ;   Salnt-ïlèonore 
tkpie    astucieuse    suivie    par    les, premier procès » Den-.ain      Saini-Boge;- 
BUta-Unia a  /endroit  de  l'Afrique' 
et qui  conssste a  engloutir  une  à^^^--~^' •'•"•'   '•'"■•:••••.•■•.'■.'""■■■ T la-;.-;; -'■  ,, -  ,.        ■ i       ,      =; 
une toutes les poaaess.ons francai 

LES COMMUNIQUES ITAUENS 
■es. subira les repère lissions ce ce' 
evér.emen* 

Cardeil Hgll flétrit l'atsaisiiial ,    .      ...    ,  „   .^ „   ^     ,..   , ._ .    .        _,        .  . Rama. M. — Le Orand Quartier General des forces armées ila-iennes 
Amsterdam. 27  — LAgence Reu-1commun cir 

ter   annonce  q:ie   M    Cordel   Hu 1 
aeciéiair» d'Etat aux Affau-esetran *_  *"■ *• *'•"* *• •»'*••• activtts de patrouMiaa. Oans la saoteur de 

Vichv.    27,    -      l^s    pri*onnicr5 
pour tous oeus|r^pa;r.^ji au titre de .a relève sor.; 

même de s'u:i:r dans un Pnrtl un.-jaa-te-lom-de.-lènrV O^^^l^tpr^n-f^ZtttZfJ'^l^; e^^N-^' ^""'' 
iqut!   le bloc populaire canadien, que nier»,  volontaires du  iront de I'E^I 'L* n«^"«-*"^ *°"" "■^*^   
dirige   M.   Maxime  Raymond. nul  n-a  été oubli*,  c  La  rète  de  l« ■ ^ •***' 

.,    ...    I tr «™   »(«.,.<.   i-'ï^^li'"  «llemande.  a dit en  conclu- ■    »  M.  Mackenzie  KJlg.  ajoute  le i^ion  le  proïesssur  Orlrom. doit être 
correapondani de a L'Econosmist »,]ia r*te Ce la Iamli:e européenne. Pour 

ToKio   ■>?   — Le quartier general a suscité a ccti tendances mdépen-lno» deux peuples, le moment est ve- 
imperal" communique   ; dances que son gouvernement  vt^ut^nu de *e comprendre et c- 

  1 rrtinhat-rr    un   adversaire   oan:   la'^P"^*'   '«'>', t.e   ..j.^c» iratrir.oe*,  uiir 
Les   troupes   ntppones   qu;   occu-^™"°*^„^"  .^_ ~'^''*?^^^ de  pala.  Noua  roulons  faire en 

Mardi tt désem-inen.   ■ n- de Oton   iWake»  ont re- Personne "^ major-génera   La ne       ^1- que Noël soit vrauneu-  la i*tp 
Lever « 8 li   46 ^„L;   Ln, i«  m Ht du  23 décem-  ^h^.    ;nf:uen:e   personnalité     orig,-,de   U   p^lx  pour  un   «venir meil!*.ur 

S^^^J^^^.Î^ HTp-./TbSSine naire de Quebec, qui a pour mission dan»   l'eaprlt   de   la  solidarité  euro- 
bre. une formation dune douzaine        -«-nor la ma<»e des électeurs de ^Péenne ». d'avions   amérlcams  qui    venaient'«f^sncr^ masse aesc^K^^^ 
des  liée  de Midway   Quatre  aPP«- '""^^^ J!*,"^^A", *  'f-.^^ le  Comité   Prance-AliemaBne 
reils  ennemis  ont  été   abattus   et '^"«^'^^'^ **« ^''^ -^* P^"**"^"^ """'*^-'ia  oifen   aux   ouTriers   français   un 
fix  autres fortement  endommagés, canad.en, ,programme plejit o entrain^ rtde^va-     Madrid. 27  ~ Selon lagenceoff. 
ont j-cbroussé chemin- Du côie np-i    » Le nouve?.u parti populaire ça-ir-eie,   — - 
pon   on déplore  un  mort et  c,ua-;nadien a choisi comme devi.v  les 

Échange 
de télégrammes 

entre le Fuehrer 
; et le général Carmona 

LAMATERNTlt 
ET LA PREMIÈRE ENFANCE 

SERONT DÉSORMAIS 
PROTÉGÉES 

Des mesures énergiques 
soit prises pour lutter coitre 

la Bortahté iifaitile 

été   radirK]lEf\T-*é, 

en  q 

gères. qualifie   l'assassinat   de: .1 Tunis,  raorudaaoanoe  das apératians  milltatrat. 
lamiral Darlan « d'acte aussi Âch *" ***"'^ **• dMIérants cngagemants. des formations Italiennes et 
qu'haissab'e » ~iali«mandec  ont  mis sn  déraute et  rvpeussé  des  saetlens   ennemies, 

ts'asaurant ainsi la pisasisian de positions qui ont fait rob|«t de vifi 
oombats dans los iouméos préoédontos 

Malgré les conditions atmosphériques défavorables, nos bombardiers 
I ont attaqué eitleaeomant les Installations portuaires d'AIgsr. Un ds 
I nos avions do raoonnalonneo n'oat pas rentré des opérations de ce jour. 

Une  lu:   parue au     J O.  a\i  âU de- 
ctmtjTf  oraanlAe   îs   proiection  de  IA 

âiernite ei de la première enfance 
,,*:      i.^ _ ._ j       -.i       File   codifie   et   complète   le^   loi» 

populaire    de   ..    Ma-tchv «i^He   E.F.E.   un   r'hange   de   le.e : actuellement  en   vlr-ieur, 
™   ».„.,..   —       -.    ,--   ,- iwui»  vu...   •■tu  cantique dAdTm" «'«'"'""" ^"  ''*^" ^^^ «^^^te    nouvelle    iol.    institue    no- 

blessés  De*, ncendies ont éclate mots : c Le Canada aux Canadiens ,„  pa^^nt   par  le  no^taltrlque  « Je Franco   et   ie  général   Carmona.   àjtnmment. pour la première fois dan* 
miaire  endrû;ts .et Québec aux cttoy.-nsde QucL)ec».'n'en connsis pas la fin •   trouva «on l'occasion d^ la Noel. t>ans ces mes- !;•   legislation   francaw   une   inestire 
^ _-   ;irf! che» du parti. M- Maxime Hay- écho dana un chœur improvlaé parti,sage.-.   >s   deux   chefs   d'Etat   oni'*^ """"'"'"•  *  '*'••"""'"  rf ««mi-n 

imond.   en   membre   <Xa   Par.ement du fond de la «a!> insisté sur le ralfrrmissement de la 
canadien    II   détend   l'op:n;on   que. *■»   -         -— politique étraneèrr it>er:que par les 
les vieux partis canadietis ont ^'i*^»*ipF'T|'rr'C   NOUVELLES '*^'^'"'*^* *^* Lisbonne 

CONFÉRENCE 
ENTRE LES REPRÉSENTANTS 

Le destin de Darlan ' 
constitue 

nn avertissement 

NATIONALE 

d'Etat oni'"^'''f "'*'"* ■ ** certincai d examen 
med'.cal avant le marlase. qui ti*^- 
vleni obligatoire, tout en ne re*- 
nelanant en aucune façon la powti- 
bll:te du mariage, t^ dlapoaitton in- 
I :uiie djnn le projet n"«. en ei'.ei. 
i>3-i- bu: que de placer Je» îtitura 
roiijtiliiTs en face de leur conaeienro 
ri de leur responsabilité Cette me- 
.^ure ne constitue qu'un premier 
stade qui. éventuellement, et eompie 
tenu de 1 eiperlenc«. pourra être 
modifiée dans l'avenir 

La KUrvellIanre dea irmmaa ence:ii- 

Rome. 15  — Le Quartier Générai des forces armées communique  : 

Berlin. 3g. — La € Correspondan-       **■"■ '■ région des Syrt«. on signale une vivo activité do troupes de 
ce   diplomatique   el   politique   a::e-!'•**"'«'»""*>^ *»• P»" •* ''"■"*'^ 
mande s écrit '       ^^ oourt d'un* attaque doclencriéo oontro un 

.        .       ' I situé sur nos lignes avanc*os, doux ohai 
< XI ne faut pas tant de perspica-|par la D   ~    ' 

cité pour donner une réponse a :a       En Tuniste. des contre-attaques onnomtas appuyées par la tir 
question de savoir ou se trouvent!rartillorla ont été  

u   serment   qu'.ls  avaient  fait _       ^__      .    _ 
Ipeuple d-T ne Jamais permettre l'ina-i    Annecv.  J7.   —  la  Hsute-Savoir 

MI'&DrryrniC  ET  nil run lit^^^^ation  Cu  service militaire  olrii-la décidé daccueilUr un millier d>n    ICC   PRIIIirC   M   \k   1ATFRIF 
L ARGENTINE El  DU UllU|atoir   cLplusparticuUeirmem len-jfanta  des  villes   ]«?  plus  exposées; l*»î riUfflCO  VL  LA LUIEAIL 

B lenos-A '"es   "^7      M   R'os   al^'o* <^'^ troupes canadiennes sur les aux    bombardements    anglo-amcri- 
convoqué   pour   demain   le   Conseil : théâtres  d'opérations   cxierieurs   ..jcains. i 
des  ministre*.  Lordre  du  Jour nel    Le  correspondani   de   «   lEcono-!    Bangkok. 27  - On manie d'.\i:a      samedi   dernip-   a   eu     icu 
comporterait,     que    des    questions^mist » P';^'/f ^« °f"* "^^2 iî^^lî"''^*'^**   "  ^^ ministrp du Commrrc^ Paiais Rochochouart.  56,  oou.cvanl it:- cet   ors^^ni^ec de  telle «ort# q... 
d'ordre mtérleur, tlonraaiocLiiuaee. M. Maxime tta>-|du gouvernement  britannique  nux Rochechouan. la premiere di&rribu-l'^ dépistaae   methocique  de  la   x.- 

On apprend, par ailleurs, de San-lmond a récemment proclame qt:e >ei].-|<ip^    j,    décare   aux   Journalistes tion de» primes do   « Loter e Nati<vi'^'"'"uio^  et  des  maladie»  venerlen- 
itago   du  Chih.  que   M,   Ouiraldes,ibloc ponu.a:re représcnia.l les inîé- qu:'.   envisaafft'i    la    possibilité  de naie  re:*i-vee aux bilict-s et dixipmt'S'"*!^/""* *'"■' **•''•* 
amb3Sfiad?*ir c'Argentine.   a eu   un'rets solidaires de tous ks C&nadiensifpnner les imprimerie? de loumaitx ,de    bi'lets    de     a    vir.at-auatrirnu':.   E"t"i.  ce  texte  codirie  i»   lèguia- 
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— OÙ Je suis allée 7... Oh ! par^ 
donnez-moi. ma mère 1 Où Je suis 
allée ?.. 

— Répondez !... répéta la voix 
naietanie de l'agonisante. 

— Eh bien ! soi:, ma mère. Je 
vais tout vous dire : msta encore 
une fois, pardonnes-moi le mal que 
Je vais être obligée de vous faire. 

Et comme elle se penchait déJA 
Tcra la mourtme, le prêtre murmu- 
ra les paroles du saint sacrifice 

— «  Corpus   Eiomini,    > 
La clochette de l'autel tinta deux 

fois... trola fois. 
— Je suis allée, ma mère, pour- 

BUivait Hélène Je suia alléo A Tour» 
lénlaw dea lettrée pour une pau- 
vre égarée que ma démarelw a sau- 
vée.- 

Le prêtre s'avsnçant prés de 
comtoise,    lui    présentait    l'hostie 
aalntc pour la commimion suprême 

— f Kcce Deux >. dit-il. C'est 
votre Juco  ! Votre juse mlaérloor- 

dieux. Priez-le, ma fllie. de deaoen- 
dre en votre ceeur et d'éclairer vos 
derniers moments... 

— Ma mère, gémit Hélène, ma 
mère Je suis innoceote I fiur ce 
Dieu qui va passer en vous. Je 
1 atteste encore. 

Sn ce moment un rayon céleste 
illiunlna le visage de la oomteaae. 

Elle s'était dressée pour recevoir 
!'hostie. et il sembla que toute la 
vérité apparut à son agonie. 

D'une voix qui allait s'aflatbtis- 
sant encore, mats avoc l'accent fer< 
me de la fol. elle murmura : > 

— Vous vous dites innocente, HA 
léne. Je vous crois Et Je vous pria 
de me pardonner. 

Et prenant entre êtes bras le vi- 
sage de la Jeune femme, elle U tint 
longtemps embrassée, au milieu des 
aanglou des aaslatanta 

Cegtendant la masse était termi- 
née. 

Le prêtre avait doodé la béné- 
diction, et. d'im geato large, U avait 
tracé sur la mourante le signe de 
la Rédemption. 

Toua quittaient la chamtee funè- 
bre après un long regard d'adlou à 
la dame et maltraiBe. dont la main 
droite, celle de la charité, avait 
souvent rendu au décuple ce que 
la main gauche, celle du droit t 
de la Juitloe. avait cru devoir ex 
ger 

Le prêtre aeul était resté, 
C'éUlt un grand vieillard qui. de- 

puis de longues années, oonnaU* 
sait Hélène «t qtU fdrait tout et 

que ce cœur renfermait de purt:e 
et d'honneur. | 

La confession lui avait appris le 
drame cruel qu: avsit frappé scsj 
pénitents, et l'entrée d'Hélène, aln-l 
si que sea proiestatuips d'innocence 
ne  l'avaient  point 

Il s'approcha du  IttXprésenta à 
la comtesse une feuille dèi^^pler 
tme plume 

— Dieu vous acoprâerà le  temps 
de réparer le mhal coirimls. dit-l 
Un mot a votre/TUs pour quU sa- 
che la vérité, et/que lui au»t par. 
donn*   ! ,. 

La comtesse ksnbla/comprendre 
et tendit la ma: 

Mais elle n'en eut pas la force, et 
retomba sur son oreiller, agoni- 
sante 

IA comtesse de Montlaur rllsit, 
L'sgonie fut courte, mais atroce, 

remplie sans doute de terribles vi- 
s:ons. car les sifflements de la res- 
piration haletante laissaient de mi- 
nute en minute paiaer des exprès- 
•lona nsvrantes de désespoir, 

— Pardon 1 Pardon !., 
— R«mon ! Fanfan ! Carmen ! 

erta-t-el>. 
Et elle retomba inanimée... 
Quelques heures apréa, la cham- 

bre avait été transformée en cha- 
pelle ardente 

Sur le grand lit. vêtue de son 
Usceul. mais la face découverte, ia. 
oontesse do Montlaur reposait dans: 
l'étemel sommeil. 

La rlfldlté de la mort avait doo-l 

né a ce v.sage aux traita austères^ 
les plis sculpturaux de la pierre.      I 

Le cadavre, dont tous les angles: 
resBortaient. raidissant la toile del 
lin. semblait une de ces statues dci 
marbre blanc étendues aur les tom- 
bes, daju les cryptes des églises: 
bretonnes, une de ces represen::a-| 
tions superbe* et inflexibles de quei-, 
qu'une des grandes guerrières de. 
Jadis, de Jetuuine de Montfort ou; 
de Jehanne de Penthiévre. un-: 
soeur de la terrible nonne Julienn-, 
Du Quesclin. 

Et — chose effrayante que puren: 
voir tous les assistants, tous les ser- 
viteurs priant dans la chambi-e 
mortuaire — dans les yeux de la 
comtesse d^ Montlaur, deux gro.» 
ses larmes brillaient, figées comme 
deux gouttes de crtstsl. au coin der 
paupière* closes. 

Au chevet du Ut. aUmee daxi.s 
une déeolatlon indicible. Hélène fi 
xalt sur la morte un long regard 
perdu, déaeapéré. navranW-. 

— Plus d'espoir. murmura-t^lU 
11 n'y a plus rien I . rien I.,, 

— Il y a Dieu  !  ma fUlc   dit   e 
prêtre montrant le crucifix. 
res 1 

IV 

BN EXIL 
Parmi lea gons du peuple, tes ou- 

vrtera Ie« trsvaiUeurs. 11 artive pa". 
fois, généralement après boire, que 
dans une discussion futile deux 
unis s'axalient.. 

La contradiction amené la coiere 
Sjudain l'un, dans son empone- 

meni, frappe. 
L'autre tombe  I.,. Il eat mon  \ 
Le meurtrier, tout a cotjp dégrise 

regarde le cadavre de Is vicf.n o 
avec stupeur 

i'. ne comprend pas pourquoi no 
mon est ^ a ses piecs, ni commeu. 
ces: lui qui l'a frappé. 

Ainsi était Ramon.revcnu au cha 
tea.t de Per.hoëi avec sa mèic. 

Errant dans la campsgne solitai- 
re cherchant a briser son conw 
par des courses msensees. accompa 
gnant en mer les pécheurs, paria-, 
géant leurs rudea lat>eura. il allait 
toiijoura p&ie. hagard, l'e^trit lo 
plein de l'atroce Jouissance de i 
vengeance aatisfaite 

Et la nuir — les nuits sunoj; 
étalent terribles pour lui — pen- 
dant de longues heurea il regardai' 
la lettre de l'adultère, la preuve oi, 
crime, la relisant lentement, lon- 

tguement. epelant presque chaque 
ayllabr.chrrchant dans chaque mrjr 
Idans chaque phrase dans chaq-ie 
exp.Tsston. le sens qu'elles pou- 

I valent cacher, les pensées eecrttes 
iqul les avaient tnspiréea 
'■ Et un sanglot soulevait ao poi- 
trine. U pleurait. U pleurait tout» 

iggg larmes. 
Il pleurait son aaKmi perdu, ses 

«•perances détruites sa vie brisée. 
sa paternité souillée 

Puis U se relevait et, avec une 
iolo sauvage, il murmurau ; 

— Je suis vengé ! — Mourii   I..  D^jâ   !-    Mais   tet 
Il   avait   bien   ta:t  d'agir   aina;   -i lendemain  son from etaii plus pale 
Tout crime doit être ptmi !..- Laiencore,. 

taiblease de la repression est un en ;    Pu!/ .e noiauc ieu:  avait écrit  ta 
couragemeni a.i mal. tguénson  désormais  cenaine. maii! 

El ies msiinct* de sa race le 1 si- qui devait ex]ger une longue awiva-i 
saieiit pi'esque s'enorgueillir du aup-ilescencf,. i 
filice que le haeard.. — non qjei i: faiiau donc poursuivre le planj 
)ieii — Kl! avait permia d'infllgerlqu'i: avaa con^u : ne pas aeu.e-. 

a la coupable ,meni chasser Hclèr.e de aa maison 
I Ceriamemrnt se* aieux. lea £A-|mais encore l'éloigner à Jamais del 
fpagnols « eonqu-,stadorc8 » du Me-jtotji ceux qui auraient pu lui appor- 
jxMjue l'aura.ent feîiciié du ra/':-;ter une cor.*olatlon ou une esp'- 
nement de ses représailles ra^ce ! 

Prapper une mère darts son en-i    La  comtesse  de  Montlaur   ava.: 
'fan:  ! Isubi l'opération exigt-e par son me- 
t Ne pas Is tuer, ni lui non plus ,decin, operation qu: avait été faite 
I Mais — en vertu de son droit in-lpar un crand chirurgien venu de 
Idlacutsble de pèi'e de famille — se'Par^ 
jsalslr du bâtard, l'en.ever à Jsma:sj    Ramon, maigre son deair oe s'en 
ir..?*:?, ^."^^fr^^lf r'^;;,:''toumer a panama   n'avait^'pîn- 

».1Vil^°"'" quitter la Prance avant ce^ oui  venait de  la  boue. 

ment ati bagne ou à l'echafaud   ï'hsiL '^u»i ■ soj 

routes Et la mère le sachant   et  mou 
rant de douleur, après avoir Dassc,       . -,    ,. réa'érs 
par touies les affres du désespoir   '"v"**»^» ** reg.ees 

A la bonne heure ' 

afiaire*     d intérêt 

A  aucun  prix,  dans  aucune  cir 
const aiïce,    sou.     n'importe    qut 

An matin, quand 11 venait »aii.iT|pretexte invoqué, le notaire ne dé- 
Hme de Montlaur. ses yeux roui, - 
et son front pAle décelaient ^es 
cruelles insomnies 

La oomtease lui tendait la main 
et lui d^ait seulement 

valt  dire   rendroit  où  pouvait  être 
Ram<Mi 

Il affirmerait a lotiS tes question- 
neurs   quels qu'ils fussent, n'avoir 
plus de relatums ni svoc lui ni avoc 

— Courage 1 . ip rsonne de la famille 
lia avalent appns par ic notaire,    A^or* Ramon s'embaj-qua 

la terrible oialadie qui avait frap>j    II allait a Cavennr> avant de toi- 
pé Hélène,. cher bord a Panama 

I   lUmoD avait d'abovd aturmuré :|   n avait boooln d'arcaoox, soiia atoi 

ichauds baisers de frère, la soiiHV.i. 
i^e que laccu-sation de la femm- 
iidLi.iere avait essayé de Jeter ..r 
jù- front de Carmen. 

Certes, il ne lui dirait nos la v*- 
irite. a la rhcie creature 

Maa il ccmnerait à Saint Hvr.eix 
.» cr:me de Itpouse infâme, en mê- 
me temps qu'il leinettraii en gard- 

icontre lout sentiment qui iwurra ■ 
entraîner Carmen a ecnre a M 
belle-sœur , 

Mari « femme élawnt jnatalle» a 
Cayenne, la capitale de notre oo>>- 
nie de la Ouyanne. 

Malgré l'Idée peu engageante q t^ 
fan naître ce nom. auquel s'ajouie 
immédiatement l'idée des ror^x-s 
qui l'habitent, du c vocnito negro k 
ei des autres fièvres qui la déao- 
len: du soleil trop.cal qui la bril> 
pendant le Jour, des pluies qui tom- 
bent incessamment pendant 'es 
longs mols de la salaon humide 
CasTnne n'en est pas moiaa une jo- 
lie petite ville 

Lea hab.tanis montrent avec or- 
gueil aux étrangers la belio place 
des Palmistes où aboutisavit ae 
larges rues bien aéréee bordées de 
gracieusea malaons à un étage. <toat 
les appartements sont défendus 
contre le aoleil et la plulo par ém 
galeries eoitérleurea. tocsêta i_ 
Dattes vertes et de lakMBlM M> i 
bllM 
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